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Mardi 9 novembre 2021 
 

Évangile selon Saint JEAN 2.13-22 - Jésus chasse les marchands du temple. 
 

Comme la Pâque des Juifs approchait, Jésus monta à Jérusalem. Il trouva installés dans le Temple les marchands de bœufs, 

de brebis et de colombes, et les changeurs. Il fit un fouet avec des cordes, et les chassa tous du Temple ainsi que leurs brebis 

et leurs bœufs; il jeta par terre la monnaie des changeurs, renversa leurs comptoirs, et dit aux marchands de colombes : « 

Enlevez cela d’ici. Ne faites pas de la maison de mon Père une maison de trafic (commerce). » Ses disciples se rappelèrent 

cette parole de l’Écriture : L’amour de ta maison fera mon tourment. Les Juifs l’interpellèrent : « Quel signe peux-tu nous 

donner pour justifier ce que tu fais là? » Jésus leur répondit : « Détruisez ce Temple, et en trois jours je le relèverai. » Les 

Juifs lui répliquèrent : «Il a fallu quarante-six ans pour bâtir ce Temple, et toi, en trois jours tu le relèverais!» 
Mais le Temple dont il parlait, c’était son corps. Aussi, quand il ressuscita d’entre les morts, ses disciples se 

rappelèrent qu’il avait dit cela; ils crurent aux prophéties de l’Écriture et à la parole que Jésus avait dite. 

 

Circonstances (v. 13) « La (première) Pâque des Juifs était proche, et Jésus monta à Jérusalem. » 
 

Situation (v. 14) : Des vendeurs dans le temple et des changeurs de monnaie1.  
 

Réaction radicale (v. 15-16) : Pourquoi ? Qu’est-ce qui justifie cela ?  

 La Pâque était l’une des plus grandes fêtes juives. Les Juifs venaient à Jérusalem pour la célébrer et 

se purifier. Cependant, les marchands du temple exploitaient la situation en vendant à profit des animaux 

et en changeant les devises étrangères (tout ceci avec un bon profit). Cela discriminait les plus pauvres ! 

Jésus les a accusés d’avoir souillé le nom de Dieu. En d’autres termes, il leur a dit : « N’utilisez pas le 

nom de mon Père pour promouvoir vos sales combines » (voir Rom. 2.24). Le judaïsme acceptait cela ! 
 

« Tout Juif de plus de dix-neuf ans était tenu de payer un impôt au temple, qui ne pouvait être payé 

qu'en shekels galiléens ou sanctuaires - d'où la nécessité des changeurs. La corruption, cependant, 

n'était pas dans le système mais dans le taux exorbitant que ces financiers sans scrupules 

demandaient. La façon dont les sacrifices étaient approuvés ajoutait à la corruption. Une taxe était 

perçue pour l'inspection de tous les animaux amenés au temple pour être sacrifiés. La plupart du 

temps, les inspecteurs trouvaient que l'animal était taché d'une manière ou d'une autre, ce qui le 

disqualifiait en tant qu'offrande légitime. Cela obligeait le voyageur étranger à acheter un animal 

"approuvé" au temple pour un prix souvent dix à vingt fois supérieur à la valeur marchande. Pas 

étonnant que le Christ ait été enragé. »2   
 

Avait-il perdu la tête ? Pourquoi personne n’a riposté ? 

 Sa colère fut une indignation contre leur manque de respect pour la maison de son Père et sa sainteté. 

Il n’a pas perdu la tête puisqu’il n’a frappé personne et c’est par zèle qu’il a agi (v. 17b), citant le 

Psaume 69.10. : Le zèle de ta maison me dévorera. Il voulait simplement les mettre dehors, alors qu’ils 

avaient déjà été trop tolérés, et ils n’ont pas riposté, car ils savaient qu’ils étaient dans l’erreur. 
 

Note de Jean (v. 17) (on y revient au v. 21-22)  

 Cette situation n’est pas la même que raconte les synoptiques (Mt 21.12-13; Mc 11.15-18; Lc 19.45-

46) et qui se passe à la fin de son ministère, dans la semaine avant sa crucifixion. Malgré l’apparente 

similarité, celle dans Jean se passe au début de son ministère. De plus, les paroles utilisées par Jésus 

pour l’expliquer ne sont pas les mêmes (Mat. 21.13) : « Il leur dit : Il a été écrit : ma maison sera 

appelée une maison de prière, (Es. 56.7; Jer. 7.11) vous par contre vous en faites un repaire de 

brigands. »  
 

Charles Swindole applique cette vérité en disant : « Aujourd'hui, Dieu habite dans le temple de nos 

corps physiques (1 Cor. 6.19-20 ; 2 Cor. 5.1). Les implications de ceci sont énormes. Nous ne devons 

 
1 ‘Changeurs de monnaie’ – kermatistes - unique usage dans le N.T., du mot (unique) monnaie - kerma (v. 15).  

2 Swindole, Charles R., Exalting Christ The Son of God, A Study of John 1-5, Fullerton, California; Insight for Living, 1987 

(1975), p. 35, citant Barclay, William, The Gospel of John (Vol. 1), Edinburgh, Scotland; Saint Andrew Press, 1975, p. 108-

11. Traduit avec www.DeepL.com/Translator (version gratuite)  
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pas permettre que le lieu où Dieu habite devienne une maison de marchandises - un lieu bruyant, 

occupé, trompeur. Ce doit être un lieu de prière... un lieu de sainteté... un lieu de culte, où nous 

pouvons communier avec Dieu en esprit et en vérité (Jean 4.23). »3   
 

La Question des Juifs (v. 18) : « Quel signe4 nous monteras-tu pour agir de la sorte ? » Ils veulent un 

signe, mais ce qu’ils ont besoin c’est du salut de Jésus, du pardon de leurs péchés. Le problème n'était 

pas ce qu'ils avaient besoin de voir, mais ce qu'ils avaient besoin de croire. Ce désir accentué sur le 

signe, plutôt que sur la foi en Dieu, est ce qui poussa Jean à écrire la conclusion de ce récit (v. 23-25). 
 

La Réponse de Jésus (v. 19-20) : « Détruisez ce temple (parlant de lui-même), et je le relèverai en trois 

jours.» (Mt 27.61; Mc 14.58) C’est-à-dire, « Tuez-moi et je vous montrerai qui je suis ! » C’est par le 

plus grand des miracles qu’il prouve qui il est. C’est sa résurrection qui résout la question de son 

autorité. S’il n’était pas ressuscité des morts, tout n’aurait été que mensonge. Mais encore une fois, 

Jésus parle d’une façon énigmatique, et par une réponse en utilisant une image spirituelle (comme avec 

la nouvelle naissance avec Nicodème au ch. 3), et ils ne comprennent pas (v. 20), mais ça viendrait… 

(v. 17, 22).    

Il a dit : « Je le relèverai5 » et cela prouve sa divinité (1 Pi. 3.18, Gal. 1.1 et Act. 2.22-24). Qui l’a 

ressuscité ? Lui-même, le Père, l’Esprit ou Dieu ? Toutes ces réponses sont justes, car il est Dieu. 
 

La Note de Jean (v. 21-22) : Jean expliquait (comme au v. 17) qu’il parlait du ‘temple de son corps’ 

(v. 21) et Jean nous explique qu’après qu’il fut « ‘relevé des morts (la résurrection), les disciples se 

rappelèrent (se souvinrent, v. 17) qu’il avait dit ceci, et ils crurent (v. 11, 23) l’Écriture et la parole 

qu’avait dite Jésus. » (v. 22)  Nous voilà donc devant le but de Jean, et l’intention de Jésus. Quand 

l’Esprit de Dieu leur rappellerait ses paroles (16.4 ; voir 12.16), après sa résurrection, ils viendraient 

qu’à croire en lui, les écritures et ses paroles. Ceux qui n’avaient pas compris sur le coup, qui avaient 

pris à cœur ses paroles, se souviendraient après sa résurrection et comprendraient, et croiraient. Voilà 

ce qui était son but pour son auditoire ! Avez-vous cru ?   
 

Swindole termine en disant : « Lors des noces de Cana, Jean se concentre sur la gloire du Christ. 

Dans la purification du temple, il se concentre sur le Christ libérateur. Dans le relèvement du temple, 

sur le Christ qui habite en nous. Nous aussi, nous devons nous concentrer sur Jésus. En fait, c'est 

notre besoin le plus désespéré - nous devons nous préoccuper du Seigneur Jésus-Christ. Lors d'un 

rassemblement, si nous sommes préoccupés par le Christ, nous ne nous laisserons pas distraire par 

ce qui est servi, mais nous trouverons des occasions de partager Sa Gloire. Lorsque nous côtoyons 

le monde, si nous sommes préoccupés par le Christ, il prendra les choses en main et nous gardera 

propres. Lorsque nous vivons au jour le jour, si nous sommes suffisamment préoccupés par Lui, 

nous n'aurons pas besoin de beaucoup de signes et de prodiges... seulement de Christ. »6  

 
3 Swindole, Charles R., Exalting Christ The Son of God, A Study of John 1-5, Fullerton, California; Insight for Living, 1987 

(1975), p. 35. Traduit avec www.DeepL.com/Translator (version gratuite)  

Voir aussi la méditation par Martin R. De Haan, Notre Pain Quotidien, 8 juillet 1992, ‘Déchets dans le temple’, 

parlant d’un comité du Sénat Américain qui entendait « un témoignage au fait que des camionneurs transportaient parfois 

des déchets dans les mêmes camions réfrigérés qui transportent de la nourriture…A la même audience, un professeur de 

sciences alimentaires de l’université Penn State a comparé le problème au fait de servir une salade de pommes de terre 

apprêtée dans une litière pour chats…de bien des façons nous ne valons pas mieux que ces camionneurs ou que ces vendeurs 

du temple. Nous pensons que nous pouvons mener la meilleure des vies en transportant dans notre esprit des déchets de la 

pensée de ce monde. Pardonne-nous et purifie-nous. Aide-nous à agir avec résolution, tout comme Jésus, et chasse tout ce 

qui souille le temple dans lequel tu as seul le droit d’habiter. Pensée : Les chrétiens doivent vivre dans le monde, mais non 

laisser le monde vivre en eux. » 

4 V. 11, 23; Mt 12.38. 

5 Réveiller (ressuscité) - egeiro - v. 20-21; 5.8; 11.39; Mt 2.13. 

6 Swindole, Charles R., Exalting Christ The Son of God, A Study of John 1-5, Fullerton, California; Insight for Living, 

1987 (1975), p. 36-37. Traduit avec www.DeepL.com/Translator (version gratuite)  


